
Brûlage à l'air libre interdit
Quelques chiffres clés

50 kg de déchets verts brûlés émettent autant de 
particules que 9800 km parcourus par une voiture
diesel  récente  en  circulation  urbaine,  37900 km  
pour une voiture essence (source Lig’air).

En France la pollution aux particules fines nous affecte tous : en moyenne elle réduit notre espérance de
vie (à 30ans) de 8,2 mois et le coût individuel de cette pollution est estimé entre 400 et 500 €/an.

En France on estime qu’un million de tonnes par an de déchets verts provenant de l’entretien du
jardin des particuliers sont brûlés à l’air libre.  Largement pratiquée  cette  activité est pourtant
interdite  depuis plusieurs années  par le  règlement sanitaire départemental, car cette combustion
dégage  de  nombreuses  substances  polluantes,  toxique  pour  l’homme  et  néfaste  pour
l’environnement.

La lutte contre la pollution atmosphérique doit être menée sur le long terme et avec des actions de fond.
Particuliers, collectivités, entreprises : nous sommes tous concernés. Ne pas brûler ses déchets verts
permet d’améliorer la qualité de l’air et préserve donc notre santé.

Des solutions alternatives adaptées existent, plus respectueuses de l’environnement, elles privilégient
la valorisation des déchets verts plutôt que leur brûlage.


